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Nana Mouskouri... en vedette cette semaine

Une triste fin de voyage
pour Jimi Hendrix, une carriére
Qi se termine trop subitement
escendant de la tribu des

Cherokees, né à Seattle en
1946, Hendrix a commencé sa
carrière il y a cinq ans aux
Etats-Unis. Puis, ce fut le
succès à Londres, les expérien-
ces nouvelles, les sons nou-
veaux, la vie qui appelle la
mort. Jimi Hendrix n'est plus

 

Pour les lecteurs de plus de
20 ans, je vous recommande
fortement d'aller voir La
Duchesse de Langeais en per-
sonnes chez Clairette lestundi,
mardi, mercredi et jeudi à 17
heures 45. I s’agit du Théâtre
cocktail, excellente occasion de
prendre l'appéritif en écoutant
une pièce de Michel Tremblay.
mise en scène par André Bras
sard. Une heureuse initiative!

+

depuis vendredi le 18 septem-
bre. Londres l’a emporté mais
il nous reste de lui le souvenir
d'un être qui est mort à force
d'être vivant, d'un gars sur la
corde raide, d'une idole qui est
un’ peu le maître-à-penser de
toute la jeunesse actuelle. Ii
n’est plus mais sa présence
restera longtemps encore parmi
nous.

  4
Claude Gai... la duchesse en personne.

Horaire du S au
11 octobre 1970

Salle Wilfrid-Pelletier
S lundi, 20h30 Récital Emil

Gilels, pianiste. Un programme
“tout Beethoven”

6 mardi, 20h30 Orchestre
Symphonique de Montréal
Concerts Gala. Au pupitre:
Franz-Paul Decker; Soliste:
Emil Gilels, pianiste “Festival
Beethoven”: “Leonore”, ouver-
ture no 3 Concerto no 3, op.
37; Concerto no 4, op. 56.

7 mercredi, 20h30 Orchestre
Symphonique de Montréal 2è
représentation

8 au 11, 20h30 Nana
Mouskouri ct les Athéniens

Théâtre Maisonneuve
$ au 11, Relâche

Théâtre Port-Royal
$ su 11, 20h30 Georges Dor

Jimi Hendrix. encore parmi
nous.

La série d'émission Campus
à débuté de façon assez specta-
culaire le 28 septembre puisque
l’invité de l'émission était le
premier ministre, Robert Bou-
rassa. Depuis ce jour Marc
Trahan anime quotidiennement
cette émission dont le but est
de renseigner les jeunes sur
l'actualité, Au programme,
cette semaine, il y aura:

lundi 5 octobre: René Léves-
que

mardi 6 octobre: La femme
et la politique: Lise Bacon,
Thérèse Casgrain et Fernande
St-Martin

Mercreui 7 octobre: Hair,
phénomène dépassé? Table
ronde avec le réalisateur de
Hair, un comédien de Hair et
quatre personnes ayant vu le
spectacle.

  

Tex vient de passer plusieurs
jours sous le toit du Patriote à
enchanter ses “fans”. Il nous est
revenu après une tournée qui l’a
mené à Winnipeg. Edmonton,
Moncton, Cap Pellé et Ottawa.
Tex a encore une fois réussi à
séduire ses admirateurs. Et tou-
jours au Patriote, jusqu’au |!
octobre, Félix Leclerc fera une
résurrection des plus attendues.
Après un exil prolongé en France,
Felix a certainement beaucoup de
nouvelles choses à nous raconter.

La première de “Vive la Fran-
ce”, une comédie de Raymond
Garceau, produite par l'Office
nationale du Film du Canada,
aura lieu le vendredi 2 octobre
prochain au Centre cuiturel de
Rivière-du--Loup. Tourné avec la
participation de la population de
cette ville, “Vive la France” est
une aimable satire sur les rap-
ports franco-québécois.

  
Il y a déjà plusieurs mois, nous

parlions dans MAG de la carrière
de barbier… pour les hommes et
par les femmes. Joanne Ricci qui
n'a que 18 ans nous avait parlé
de son travail de barbier au Salon
Continental des Galeries d'Anjou,
Or, nous tenons à féliciter Joanne
qui a remporté récemment le
trophée Vincent pour le premier
prix de coupe avant-gardiste. Il
s'agit évidemment d’une coupe
pour cheveux longs. Enfin, finie la
coupe rase-bol!

 

Le ministre François Cloutier a
inauguré récemment, au Musée du
Québec, une exposition des oeu-
vres récentes du sculpteur québé-

   

 

Félix Leclerc... de retour du pays
des ancêtres.

Le thème: un professeur de son
état arrive dans une petite localité
sise sur les bords du Saint-Lay-
rent. Le film consiste en une série
d'aventures cocasses provoquées
par la confrontation du Français
et du Québécois. Mais rira bien:
qui rira le dernier...Ce film, nous,
l’espérons, sera présenté dans la
plupart des cinémas de la provin- |
ce.

Joanne Ricci et son trophée de
barbier.  
maquettes, l'exposition groupe des
oeuvres qui illustrent les recher-
ches effectuées par l'artiste durant
les deux dernières années. Une

  
  

  
exposition intéressante qui secois Yves Trudeau. Composée de ;
terminera le !| octobre prochain.13 sculptures en acier polychrome

et plexiglas et de 6 collages ou
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Dans MAG, vous pouvez admirer les
magnifiques photos stylisées de divers artistes,
signées par le photographe Gaby. Tu peux te

9» procurer ces photos de grandeur 14” par 11%
, Moyennant une somme modique. Nous aurons

y Entre autres de magnifiques photos de JacquesMichel, Donald Lautrec, René Claude, Marie~Josée Longchamps et Serge Laprade. En
somme, comme les lecteurs de MAG deman-
dent depuis des mois des maxi photos d'artis-pee poccssion sériede
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EMPLOIS MINIERS
par Nicole Messier

Nous terminons cette semaine notre série
d'articles sur les emplois miniers. Nous parle-
rons plus spécifiquement de l'extraction du
charbon en précisant d'abord que par opposi-
tion aux formations irrégulières d’autres gise-
ments de minerai, les veines de houille se ren-
contrent généralement en couches assez régulié-
res, horizontales ou inclinées, et vont d’une
épaisseur de quelques pouces à plusieurs pieds.
De plus, une autre différence importante entre
l'extraction de la houille et celle de la plupart
des métaux réside en certains dangers que pré-
sentent les poussières et les gaz explosifs et
dans la nécessité de mieux étayer les plafonds
des mines de charbon.

Extraction
à ciel ouvert

L'extraction à ciei ouvert
des houillères, qui ressemble
beaucoup à l’extraction à ciel
ouvert du minerai telle que
nous l'avons décrite la semaine
dernière se pratique quand un
gisement de houille se trouve
près de la surface. Les con-uc-
teurs de pelle mécanique ou de
pelle à benne traînante enlèvent
le terrain de couverture et le
déversent dans une partie de la
mine déjà exploitée. D’autres
conducteurs de pelle, foreurs et
conducteurs de camion enlèvent
ensuite la houille par rubans
ou par bandes. Le même pro-
cédé se répète pour les couches
successives.

Mines
souterraines

Les expressions mine ‘’ex-
ploitée par puits”, mine “a
plan incliné” ou mine “placer”

désignent le type d'accès prin-
cipal à la veine de houille.
L'accès au gite se fait au
moyen d'un puits vertical dans
une mine exploitée par puits,
au moyen d'un puits incliné
dans une mine à plan incliné.
Dans une mine placer ou chas-
sante, la voie d'accés principal
est un tunnel pratiqué à flanc
de coteau, de montagne ou de
vallée.

Les deux méthodes d'extrac-
tion de la houille les plus
communément employées dans
les mines souterraines sont
celles “des massifs longs” et
celle du “grand front de taille”
ou “longwall”. La première est
celle dans laquelle on laisse
des massifs de houille pour
supporter le plafond de la mine
et la seconde consiste à exploi-
ter entièrement le gisement.
L'extraction souterraine de sel,
de gypse et de potasse se fait
selon des méthodes analogues
et hautement spécialisées de
massifs longs.

Travailleurs de
la production

Bien que plusieurs des occu-
pations minières souterraines
décrites pour les mines se
rencontrent aussi dans l’extrac-
tion de la houille, elles peuvent
être désignées par d'autres
vocables et, en outre, certains
emplois sont propres à I'extrac
tion houillère.

L'inspecteur de la sécurité
ou maître mineur. comme le
chef d'équipe dans une mine
métallifère, est préposé à une
section de la mine et responsa-
ble du rendement et de la
sécurité de tous les travailleurs
de cette section. Avant que le
travail commence, il examine
la section au moyen d’un dis-
positif de détection du gaz. Il
examine à l’oeil les fronts de
taille et les voies de roulage
pour relever les accumulations
excessives de poussières de
charbon qui sont également
trés explosives. Il s’assure gue
toutes les galeries sont libres
d'obstruction, que les roches
branlantes ont été enlevées des
parois et des plafonds, que les
fronts de taille sont suffisam-
ment boisés et que l’aération se
fait convenablement.

Dans les houilléres, les
explosifs sont tirés seulement
par un inspecteur de la sécurité
ou ‘“‘boutefeu”. Après que le
coup de mine a été tiré, l'ins-
pecteur de sécurité fait un
nouvel examen des fronts de
taille pour s'assurer qu’il n'y a
aucun commencement d’incen-
die, que toutes les charges
d'explosifs ont détoné, que le

boisage et l'aération sont satis-
faisants et que le travail peut
reprendre en toute sécurité.

A cause de la présence de
gaz explosifs, l'aération est
d'une importance extrême dans
l'extraction de la houille. Le
cloisonneur aide au maintien
de l’aération en tendant des
rideaux de grosse toile qui
servent à diriger l’air dans les
galeries souterraines. Il se sert
aussi de matériaux comme le
bois, la brique ou le béton
pour ériger des cloisons fixes
aux mêmes fins.

Pour faciliter le transport
des travailleurs, de l'outillage
et de la houille, toutes les gale-
ries doivent être de dimensions
appropriées et être maintenues
libres de toute obstruction. Le
rocheur ou raucheur est chargé
d'élargir les galeries, surtout
dans les veines minces, en
forant, en faisant sauter ou en
enlevant la roche du plafond et
des parois jusqu’à ce que la
hauteur nécessaire soit atteinte.
Généralement, il est aussi tenu
d'installer de grosses pièces
fixes pour supporter le toit, par
exemple, des arches ou de
lourdes barres d'acier.

Les travailleurs qui font l’ex
traction proprement dite de la
houille se répartissent en deux
groupes: mineurs à l’entreprise
et mineurs au temps. Les deux
exécutent les mêmes travaux,
soit le hage, le forage et le
chargement de la houille en
plus de l'érection du boisage.
Le mineur à l'entreprise, toute-
fois, est rémunéré à la tonne
ou “à la pièce” tandis que les
mineurs au temps reçoivent un
salaire fixe à la journee.

Préparation et
formation
Aucun degré spécifié d'instruc-

tion n'est requis pour l'emploi
dans une mine et des person-
nes possédant une instruction
limitée peuvent y gagner de
bons salaires. Les chances d'’a-
vancement sont toutefois plus
nombreuses pour celui qui a
une bonne instruction générale.
La plupart des mineurs reçoi-
vent leur formation au travail.
Certaines des principales entre-
prises minières organisent un
stage d'enseignement dans un
secteur spécial de la mine.
appelé “niveau de formation”.

Dans quelques provinces, les
chefs de mines et certaines
catégories de mineurs doivent
être titulaires de cartes de
compétence qui leur sont remi-
ses après examen du ministère
provincial des Mines. Les exi-
gences en matière d'emploi
dans les mines à ciel ouvert
sont parfois moins rigoureuses
que dans le cas des mines
souterraines.

Qualités
personnelles
requises

Règle générale, il faut être
au moins âgé de 18 ans pour
pouvoir travailler sous terre ou
au front de taille d’une carriè-
re. Les travaux miniers exigent
un bon état de santé et I'absen-
ce de toute incapacité physique
grave, surtout de toute affec-
tion des poumons. Le travail
souterrain demande du sang-
froid, de la débrouillardise, et
la faculté de penser clairement
et d’agir rapidement en cas
d'urgence.
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Je désire recevoir les posters des vedettes
suivantes: Renée Claude. Chantal Pary,
Jean-Pierre Ferland, Steve Fiset, Stuart
Damon, William Gaunt, Alexandra Bastedo
(Les Champions). Egalement les paroles
anglaises et françaises de “Cecilia”.

Jacinthe Emery,
2079 Bossuet,

Montréal 426, Qué.

MAG!
J'aimerais embellii mon sous-sol avec tes

posters que je trouve “groovy”. J'aimerais
recevoir de la documentation et des posters
de Robert Wagner (“It takes a Thief”),
Peggy Lipton et Miachael Cole (“The Mod
Squad”). Aussi de la documentation sur
Donald Lautrec, Renée Martel et Jean Malo,
ainsi que des photos.

Joanne Forget,
752 Olivar- Asselin,

Chomedey, Lavai, Qué.

Salut MAG!
J'aimerais que les amis (es) me fassent

parvenir des photos de Johnny Hallyday.
Que ce soit des petites photos ou des pos-
ters, cela m’est égal. En retour, je pourrai
leur donner des posters des artistes qu’ils

aiment, tels que Céline Lomez, Sly, Robert
Charlebois, Johnny Farago. Elvis Presley,
Robert Arcand, La Nouvelle Frontière,
Chantal Pary, Patrick Zabé, etc.

Céline Gauthier,
237 Aubry,
St-Jérôme,

Cté de Terrebonne, Qué.

Bonjour MAG!
J'aimerais, s’il te plait, recevoir des pho-

tos en couleur de tous les joueurs de chaque
équipe de la ligue Nationale et de la ligue
Américaine de baseball.

Jacques Turmel
898 Lalonde,
Val-d'Or, Qué.

Salut MAG!
Faimerais que les copains me fassent

parvenir les paroles des chansons suivantes:
“Let It Be”, “Il a neigé au mois de mai”,
“On n'oublie pas le premier amour”. J'aime-
rais qu’on me fasse parvenir aussi des mil-
liers de posters sur les Beatles et Marc
Hamilton.

France Lessard,
1182 Woodward,
Sherbrooke, Qué.

MAG!
Je lis ton courrier très souvent. C’est la

première fois que je t'écris et je te demande,
si tu veux bien, les paroles des chansons
suivantes: “Rosemary” j'ai
jours envie d'aimer”, “J'ai trouvé l'amour”,
“les Chemins de l'été”. “Viens faire un
tour”, “Mon amour”.

Gisèle Legault,
2617 Coleraine,

Montréal 104, Qué.

  

Bonjour!
J’aimerais recevoir des photos et de ia

documentation sur Steve Fiset, Heater
Young et Alexandra Bastedo.

Denis Jobin,
740 Ste-Thérése,
Québec 8, Qué.

Cette lettre s'adresse à l’auteur gagnant de
“Ca m'agace encore”, Luc Bédard, ainsi
qu’à tous ceux et celles qui sont contre ces
fameuses versions que nos postes de radio
nous font subir tous les jours.

Depuis deux semaines, quelques amis et
moi avons commencé à faire circuler une
pétition adressée aux quatre grands postes
radiophoniques de langue française à Mont-
réal pour que soient bannies de leur pro-
grammation ces versions de succès français
et américains.

Si nous obtenons l'appui nécessaire, celte
pétition peut aller loin (ceci s'adresse aussi
aux journalistes qui s'occupent de la critique
des nouveaux 45 et 33-tours) Vous encoura-
gerez ainsi nos compositeurs locaux et force-
rez les producteurs de disques à faire de
même.

Alors j'invite tous les intéressés à m'écrire
pour obtenir de plus amples renseignements,
ou simplement pour appuyer.

Montréal 327, Qué.
P.S. — Mort aux versions!

Bonjour les amis!
J'aimerais que vous me fassiez parvenir

des ters ou photographies de mon artiste
référé, David McCallum. Pourrais-je avoir
‘adresse de son fan-club? Je remercie tous
les amis. Je peux aussi échanger quelques
photos de diff rents artistes et chanteurs.

Carole Laroche,
234 Houde,

Laprairie, Qué.  
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. pour dire que les bas seront “opa-
i ques” cet automne et cet hiver.

i dernier film, porte des mini-jupes

  
 

   
Nouvelles pour
votre pied
Tous les couturiers s'entendent

Le message
des couturiers
On répète partout, dans le

monde de la mode, que la sandale
sera très portée dans les mois à
venir. Et ce, que nous soyons des
adeptes de la mini ou de la midi.
Tout le monde s'entendra sur la
façon de se chausser. Les sanda-
les doivent avoir de gros talons e*
des lanières de cuir très larges qu:
recouvriront le dessus du pied.
Nous ressemblerons toutes à
grand-mère dans les années ‘30.
New York 70.

Même Barbra Streisand, dans son

avec des bas opaques aux cou-
leurs vives. Il est évident que les
gros souliers appropriés doivent
compléter le tout. New York et
Londres ‘70!

 ~

Etes-vous un touriste bien informé?

Quel est votre réelle valeur?

Pour le savoir, nous vous propos, pour quelques
minutes, notre jeu, un quiz-voyages.

Même si vous n’avez pas encore parcouru le monde,
tout ce qui s’y déroule, toutes ses beautés, peuvent vous
être familiers. D'ailleurs la télévision, le cinéma et la lectu-
re sont de très précieux auxiliaires.

Répondez @à questionnaire suivant et additionnez les
bonnes réponses (5 points par bonne réponse).

Clubs Méditerranée:
Voici les noms de certains
clubs et la langue qu'on y
parle. Dans quels pays les

A—Entre la France et l'Es-

  

   
situez-vous ?

A—Agadir (arabe, français)
B—Césarée (juif, anglais) …
C—Fort Royal (français) .
D—Bora-Bora (francais).....
E—Engelberg anglais,
allemand) ................. er

  
Fromages: Voici des

fromages typiques de Fran-
ce, de Suisse, d'Italie, de
Grèce et d'Espagne. Pou-
vez-vous identifier les pays
d'origine de chacun:

A—Limberger …
B—Bel Paese….
C—Emmental …
D—Bleu de Bresse …

 

   

 

  E—Feta …

Etats indépendants:
Voici de petits Etats euro-
éens indépendants. Nous

es situons géographique-
ment, à vous d'écrire leurs
noms: 

C-—Au coeur de l’Italie ……
D—Sur la Riviera française

E—Au nord-est de l’Italie …

Iles paradisiaques:
Voici de très belles iles:
Bora-Bora, Mikonos, Mauri-
tus, Barbade, Haiti, Molo-
kai, Ibizia, Saint-Vincent,
Anguila, Ahau, Lesbos,
Guadeloupe. Nommez-en
cinq toutes situées dans les
Antilles:

 

 

A.
B—
C—

C—
D—.....
E—een.

  

Etes-vous un touriste
qualifié?

Voyez les réponses en
page 22  

DES BLIOUX... DE LA TETE |
AUX PIEDS.. Il se tient :
actuellement au parc des expo- I
sitions de [a Porte Versailles à
Paris le SOéme salon interna- |
tional de la bijouterie, joaille- ‘
rie, orfévrerie etc... Et les
hôtesses que nous voyons ci-
haut nous présentent une excel-
lente synthèse de ce que les
exposants ont présenté.

 

à Londres
D'énormes. de gigantesques

pompons égaieront les parquets de
danse cette aanée... En effet, on
suggére a toutes celles qui sont
avides de nouveau de coller ces
énormes pompons a leurs sandales
ou à leurs souliers. Pompons
rouges sur escarpins noirs, par
exemple. L'effet sera étourdissant.
Londres 70.
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par Nicole Messier

André Brassard, le petit
Mozart des planches québécoi-
ses, a presque révolutionné à lui
seul la vie théâtrale dans la
Belle Province. Car, que l'on
soit pro-Brassard ou anti-Bras-
sard, personne ne peut se con-
tenter de hausser les épaules et
de l'ignorer. Et désormais, le
nom de Brassard même semble
lié à une sorte de théâtre vérité.
Les mauvaises langues et les
envieux diront qu’il explore les
bas-fonds de la nature humaine.
Brassard répond, lui, qu’il explo-
re tout simplement.

Gréce au
- confesseur
de sa mère

André Brassard n'a que 24
ans. Il est né le 27 août 1946,
dans un milieu ouvrier montréa-
lais. “Je suis Vierge, ascendant
Scorpion, dit-il, un sacré mélan-
ge.” Il est élevé par sa mère
qui lui transmet un certain goût
pour le théâtre. ‘Le confesseur
de ma mère, le Père Noiseux,
jouait un certain rôle dans l’ad-
ministration du Gesu. Il lui
donnait des billets pour aller au
théâtre. Je suppose que ma mère
me racontait les pièces qu’elle
voyait.”

Un goût marqué
pour l’histoire

André Brassard a fait ses
études primaires et secondaires
dans les écoles de la Commis-
sion scolaire. “Avant de faire
mes Belles-Lettres au Collège
Sainte-Marie, je voulais devenir
archéologue. L'histoire m'a tou-
jours passionné”.

Ce goût marqué pour l'histoi-
* te justifie sans doute l'attrait

qu'a toujours exercé le Moyen

   
LL
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Vu
Age sur Brassard. Il monte son
premier spectacle au Collège
Sainte- Marie, dans la salle du
Gesu. “II s'agissait d'une soirée
du Moyen Age avec les étu-
diants du collège. Je me sou-
viens que parmi les comédiens,
qui participaient a cette soirée, il
y avait Josée Beauregard,
Marie-Josée Longchamps, le
costumier Francois Laplante et
le poéte Louis-Philippe Hébert.”

De la Cabergnote
au Rideau-Vert

“Je n'ai pas poursuivi mes
études après Belles-Lettres; parce
que je n’estimais pas mes profes-
seurs et que ça me tannait d'al-
ler à l'école.” C'était en 63 et
Brassard avait déjà fermement
décidé que sa vie se ferait au
théâtre. Dans les quelques
années qui suivent, il s'engage
dans une foule d'aventures,
monte quantité de spectacles et
commence à se découvrir des
amis fidèles qui deviendront peu
a peu “sa gang”. Cours chez
Madame Audet, premiéres expé-
riences théâtrales plus sérieuses
à la Cabergnote, découverte du
milieu beatnik de la rue Clark.
cours chez Jacques Zouvi,
découverte de Frangois Villon et
surtout de Brecht, “mon chemin
de Damas”, dit-il.

En 64, il joue à la télévision
dans ie Pain du jour et il se sert
de ses cachets pour monter une
série de spectacles “aux Sgltim-
banques” et dans des Iles
louées. Premier spectacle de
poésie Villon, premier spectacle
de Messe noire, rencontre de
Michel Tremblay qui venait de
remporter le concours des jeunes
auteurs avec Le Train

En 64, j'ai failli entrer à l'E-
cole Nationale mais j'ai laissé

EET

Head)Ih
0)

tomber pour monter Le Grand
Cérémonial avec Diane Arcand.
Rita Lafontaine et Jean Archam-
bault. D'ailleurs. à ce moment-
là, on travaillait également Les
Troyennes ct Les Bonnes de
Genest. Cela a été une époque
bien excitante.

“Tout allait bien et, du 15
mars au IS avril 1966, mon
nom a commencé à être connu,
avec les Bonnes qui ont rem-
porté un prix, les Troyennes et
Aussi grâce aux gars du Patriote
qui me laissaient leur 3e étage.”

Puis, il y eut une suite de
pièces montées au Patriote et à
a Bibliothèque nationale. Demi-
succès, demi-échecs qui devaient
amener Brassard à faire la mise
en scène des Belles-Soeurs, de
Tremblay. Le public accourt, les
comédiens sont émus, toute la
ville en parle. le théâtre est
bouleversé, le nom de Brassard
sort de la pénombre.

J'apprends
mon métier

André Brassard, un monde
complexe. Il parle avec ferveur
méme si ses doutes frisent par-
fois l'humilité. Il parle sérieuse-
ment de cinéma, des cours qu'il
donne au CEGEP d'Ahuntsic, du
casse-tête qu'il vient de terminer,
des bandes dessinées qu’il est en
train de lire. Et il termine sur
du Brassard que je ne connais-
sais pas: “Je ne considère pas ce
que je fais comme des choses
définitives. Je suis en train d'ap-
prendre mon métier et je fais
plusieurs expériences. Et quand
je saurai ce que je veux, je
fonderai probablement une trou-
pe et nous ferons du très bon
travail.”

F
i
a
f

fr
p
e

OL
é|

84
30
82
0
v
np

SU
IO
WO
S
I
V
N
A
N
O
f

Li
L3
d

31  



FANTASTIQUECETTE
OFFRE DE MAG... cr
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a NM ah > ’
woo D'UNE GRANDE VEDETTE

Ea >

my orsDa

En effet, grace a la collaboration du photogra-
phe Gaby, nous pouvons vous offrir cette maxi-pho-
to 11” x 14”. Mais attention, ce n’est pas une sim- y

i ple photo ordinaire... c’est un montage surréaliste

trés original, presque une oeuvre d’art comme seul
CC] Gaby sait les faire.

vendre *10.00 et vous est offerte pour seulement

‘1.00. Il y en aura une nouvelle, chaque semaine, a

- QUEBECOISE SIGNEE PAR

i] 7(I [

Cette grande photo devrait ordinairement se

collectionner.

Pour se les procurer:

Remplissez le couponci-joint
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A venir... LA PHOTO QUE
VOICI QUELQUES » 4< VOUS RECEVREZ
AUTRES PHOTOS 8% SERA PRESQUE
DE VEDETTES A LR, 2 FOIS PLUS

g COLLECTIONNER k #4 GRANDE QUE
* choque semaine CELLE-CI i.
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par BuroroTUNE |   
Smile.

 

 

  

  

    

   

JE NE VEUX alin _
PAS FONDRE JE VAIS OE VAIS HED =

PRENDRE EN PROFITER |\71 EWES (chert VF
POUR ME Bn S\=|~ € VEUX-TU
REPOSER ! NS \ A PON

DRE?
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ON A RACCROCHE
MAINTENANT,ON
SONNE ALA PORTE
ARRIERE 3
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VE VEND CE
LIVRE ET DES

VOUS FOURREZ
AINSI BROSSER VOS
VETEMENTS TouT EN LI-
SANT ET SURTOUT...
ENRELAXANT! = P
ei fe

AVANT!
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+f HECHARLES!
VIENS VITE A
LA MAISON VoiR
CE QUE MON PE.
RE M'A DONNÉ

  

  
  
  
  

  

 

 

 
IL DIT QUE JEGRANDIS RAPIDEMENT ET
QUEVE SERAI BIENTÔT UNETRÈS JOLIE DE-
MOISELLE ETQUE TOUS LESGARÇONS VONT
VENIRME VOIR; AUSSI A-T-IL VOULU ÊTRE LE
PREMIER DEMA VIE A M'OFFRIR DES ROSES!
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TON PÈRE

T'AIME. BONNE
FETE!

 

 

VE PARTICIPE à La

    E "49

  
  

ES ANCIENS
“ vy
 

 

 r CET UNIFORME vous NOUS AVON S EMPRUN-
VAUDRA SOREMENT TE UNCAMION DE
LE PREMIER LARMEE POUR
PRIX | NOUS RENORE A LA   
 

 

       

  
 

 

  
  

NE N'AI PU AVOIR LE CA-
MION DE L'AGMEE MAIS
VOS N'AVAIT PAS Besoin DU
HEN AUJOURD'uus |

D)

  VA CAMION A
VIDANGES 7;

NOUS ALLONS
SALIR NOG BEAUX

UN{FORMES /

  

  

  

 pansENTS Re
pe uh PR RIE comme”   DANS LE Bon

VIEUX Jemes    
ATTENDEZ QU'ILS   
NOS UNIFORMES ! 

  
ALLONS-Ÿ

LESGARS!

 

 

 
 

 

  
   

NOUS AURONS
LE PLUS SELUNIFOR-
ME DANS CETTE

  

    

Es-TU BIEN SÛR
EST-CE

LE NUMÉRO
DE VOTRE Divi -
SION OÙ VOTRE

TOUR
DE TaiLce ?

  

 

 
NE TEN FAIS MONTE DONC, FRED!PAS ! vrai Tour CÆ N'EST PAS PIRE QUE

Nos
ANCIENS TANKS !  

 
 

   
GEURS SONT EN
AVANCE , CET-
T6 SEMAINE!   
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MAGNIFIQUE FEELIN QU'ON TROU-

 

à ColorieLe |
cetteimage

Misose J(esT9
2esrunpALE .___) |6everTroncé.
3eBRUNFONCE J
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7eBLEUPALE. .[_]
40RANGÉ. . geno . IN
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L'OCELOT- SicE N'ÉTAITDES
LARGES TACHES DE SON PELAGE,
L'OCELOT PASSERAIT FACILEMENT
POUR UNCHAT DOMESTIQUE . CE

VE DEPUIS LE SUD DU TEXAS VUS- '
QU'EN AMÉRIQUE DU SUD ALE
PELAGE BRUN PALE OU GRIS, DÉCO-
RE DE TACHES OU DE RAYURES IL
CHASSE SES PROIES TANT AU SOL
GUE DANS LES ARBRES .A LAGE
ADULTE. IL ATTEINT UNE LON-

CAPTURE VEUNE , LOCELOT SE
DOMESTIQUE TRÈS FACILEMENT.

GUEUR DE 4 PIEDS . S'ILEST | > :

 

 

    

 

TOUT COMME

LE CHAT,

L'OCELOT FuiT

LE CHIEN.
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NOTRE
PATELIN   

   

  

/POURMOI.TANTE ANNE ? DNA
DANS C'EST FORMIDABLE, qu VA

MERC| BEAUCOUP ! 7 y
NA)7

 

 

 

    

 

“Les par WALT

Ouellet” WETTERBERG

NOUS SOMMES PRETS , BON, MAIS
PAPA. TANTE ANNE VEUT QU‘IL SE DE-

DONNER
UN CADEAU
"A BILLIE !

PÊCHE!

 

    

 

 

  
C'EST RIDICULE I... IL

LATTRAPER?Z! VA FAIRE NUIT BIENTOT !

MCE
ET IL DEVRAIT

  

 

COMBIENŸ ELLE COUVE DES OEUFS
DE TEMPSET SI ELLE BOUGE , ELLE NE

POURRA PAS AVOIR DE
Poussins |
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AVANT QUE
LES OEUFS
ÉCLOSENT ?
  

   

 

    

   
   

VOYONS 7 LUI A-T-ELLE

DONNÉE UN PORC TOUT

 
LA
CT 

[7 C'EST BON,VOUS L'AU- =)
REZ VOULU | MAINTENANT
VOUS AUREZ ‘A NOURRIR.
TOUTE LA FAMILLE OUELLET-
TE PENDANT UNE SE-
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CAPITAINEJEANNE “a
JA VU UNE CLEOPATRE ADORABLE, CA-
PITAINE , MAIS S1VOUS VOULEZ QUE

JE SURVEILLE UN ARLEQUINEH BIEN,VE 4

fi ME RESIGNERAL! AT in

 
 
 

   QUE
(LUNAVUI    
  

  

  

 

 

 

 

IL FAUT LES SURVEILLERDE PRÈS. UN DES
ARLEQUINS EST NOTRE HOMME !

0 atl IT I OUI CAPI- |
2100 VA TAINE !
A pu

fg 4 0 9, E j ® A

 
  

  

 

    

   
  
 

 

HEU... ON SE 1
DEMANDAIT

QUAND ELLE

ARRIVERAIT...? À

SIGNOR PRIMO! JE NE VEUX

PAS LUI CAUSER DE SOUCIS.

JE N'AI AUCUNE PREUVE
QU'ON LUI VEUT DU Mac !

     
  

   [cee NOTRE DERNIER SUSPECTGASPAR...

\

LUCIA?

Sl UARLEQUIN TENTE QUELQUECHOSE, QUE

LUCIA SERA BIEN PROTEGEE!
TEENIEWW

  

  

  

  

  

 

y

EE 70
. J

QUI LE SAIT, MADAME ? ELLE A (8 ANS ALORS, LUCIA FAITSON ENTREE... GASPAR | SI UN

AUJOURD'HUI ET QUICONNAIT LES CAPRICES 5 ARLEQUIN DOIT LUI

D'YNE FEMME 7 SI r = FAIRE UN MAUVAIS PAR-
ELLE N'ARRIVE Ie I — K, STCesTMOMENT!

PAS, LES INVITES & Fi @ bl By & 2 =

 

 

 

 

  
    

  
 

 

PARTIRONT SOUS
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__ 3 2
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C’est toujours
comme ça.

  

PATRON .J'Al ENTENDU DIRE QUE VOUS
TENTIEZ DE DÉCROCHERLE CON-
TRAT LATULIPPE! CE NE SERA

 

  

 

   

 

 

      

  

y OUI NAZAIRE ...
MAIS AVOUE QU'IL
NE RENCONTRE PAS

J N'IMPORTE

  

 

LE CONVAINCRE FACILEMENT
MES ARGUMENTS SAURONT | )

4 8 )

   
  

 

    

    

COMME
CLIENT!

por HARRY SHORTEN

et WARREN WHIPPLE

J'ATTENDS CE SERA DIFFI- MLLE FIFI,SE VEUX QUE VOUS
M. LATULIPPE CILE.JEVOUS ENTRIEZ DANS MON BU-

"A 3 HEURES. LE SOVHAITE REAU A 3H. 15 EXACTE-
J'ESPERE MENT ETQUE VOUS,
L'Avoir PEPOSIEZ CES

 

 

 

DOSSIERS SUR
LETAGÈRE.

 

  QUOI JE VOUS CONFIE-

    NON, NON, OUBLIE Z ÇA!
JE NE VOIS PAS POUR-

 

     
          RAIS MES AFFAI-   

   

 
 

    
NON, MONSIEUR,

ME NE VOIS PAS POUR-

Pr 7
EXCUSEZ-} AH, MLLE
Mot

RD   
   

  

COMMEJE LE DISAIS...
EUX ! EUX... VOYONS OÙ

EN ETAIS-JE 7
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LYA UNEPETITE DIFFEREN-
| CE. SES AMISNELUIVERRONT BB

FAS LA FACE! =

 

    
BY MAMA DOMINOA FAIT ) À
CA FERMERLECERVEN. MY 4

3

TUPEUXLE REPETER!JE
N'AI PAS VU PAREILLES 08- |

DU CELEBRE JOS RIGA-
TON! , EN 1932!

 
 

   ENNEMIS SAU-

 

   

HYEST!
REGARDE

RONT-ILS QU'it

  COMMENT sEs     

 

  
 

NY muveevienem- DEL] |: AVmËmemoueNT, DANS ca HA!J'icnoRais QUE vavais
GME ELLE EST BIEN A Sy (A0 FENÊTRE DE L'EDIFICE , FACE AUTANTD'ENNEMIS!
In A PLANORE! | Wo | a0 sucowrowerarre.
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VECROIS QUE
NOUS PENSONS

    
  

M i;

  
 

 
 

  



LE Dr ADAM VEUT ME
KEVOIR DANS UN MOIS,
MLLE DUBREUIL!

4—] f

D'ACCORD, M. LEMAY!
A LA MEME

HEURE 7

    
PAR

BRADLEY
ET

EDGINGTON
 

   

VA

 

 

 

 

 

     

   
 

 

 

       

Yous savez. vame | [PA propos, commen BEAUCOUP MIEUX ! IL SOR- ÀBIEN CE VEUNE MÉDE-/- VA LE Dr LEBON, MLLE w= TIRA DE L'HÔTITAL DANSCIN AVEC LUI ON PAR- DUBREUIL ? Pr QUELQUES JOURS ET SERA

2 DANS QUELQUES SEMAINES!

f Gor:=
P

MAY
Nu ©

" ©    
 

  

FUE M'EN VAIS A L'HÔPITAL POUR.
VERA-T-IL AU Dr ADAM 7 RESTE-
RA-T-IL AVEC LE Dr LEBON 7?

> JE VOUS L'AI DIT, ‘
IL EST TRES
BIEN. NOUS SouU-

HAITONS Tous
QU'iL RESTE @*

"C'ÉTAIT LE DERNIER PA-  
7 —

 

oul! LE PRO-
CHAIN RENDEZ-VOUS

EST A Z HEURES.

   

  

  

 

TIENT FOURCE MATIN,MARIE ? /
> wA

 

  

VOIR JULES "A LHEURE DU DINER.
LE SERVICE TELEPHO-
NIQUE PRENDRA LES PUIS -
APPELS ! VE T'Ac-

COMPAGNER A
“A

L'HÔPITAL ? VEC NOUS. ÀA À

 

 
     

  

  
  

    
  
  
   

 

 

   

    
   

 

 

  
        

  

   

M'APRÈS TOUT, C'EST Toi QUI M'AS c |

FAIT VENIR iCI ! LEBON ATRAVAIL- y LE VAIS LLSUGGERER

PARFAIT! JESUIS CER-
TAINE QUIL ÀÀ TE PARLER

J'AI CERTAINES
CHOSES ‘A REGLER

 

  

    

  

  

 

   
 

  
  

 

  

AVEC LE Dr AUSSI,PIERRE. LÉ SEULTELLEMENT LONGTEMPS DE TE =
LEBON ! QU'IL N'EST PEUT-ÊTRE PAS DU LAIS-

TOUT INTÉRESSÉ "AME GARDER SER ALLER \&-
A = AVEC LUI / D'AILLEURS, JE SUIS Dès
En = 1185 PEUT- ÊTRE UNE MENACE À

OV = SES RELATIONS
(= AVECSON INFIRMIERE!
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PAR

DICK CAVALLI

GWAR

 

 

  

 

  
MON PÈRE PEUT DON- ENCORE TO! 2

NER UNE RACLEE A QUI
TU PEUX NOMMER!
  

 

   

  

 

 

 

MON PERE
PEUT

BATTRE TON
CHIEN!

     
  

 

TON CHAT
PEUT BATTRE
MON CHIEN.   

 

 

 
  
   =  

 

 

 

   

a TR -

\= = 4 ==

  
 

 
 

    
  

MON PERE PEUT
DONNER

UNE RACLEE ATA
GARDIENNE!

  
 

 

MON PÈRE PEUT
BATTRE

SON PÈRE !

 

 

  

 

  MON PERE POURRAIT BAT-
TRE LE PREMIER MINIS-

TRE TRUDEAU !

 

   

 

JE CROIS QU'iIL N'YA QUE LETON-
NERRE QUI PUISSE LE BATTRE...   

 

 



 

Entrevue de
Dona!
Mireille Lemelin

d Lautrec avec

Il est simple, doux et lucide,
surtout lucide. C1 ne le connaît
pas parce qu’on le connait trop.
On sait qu’il est grand, bien bâti,
charmeur; on ne sait pas combien
il est sensible, sensé et fin psycho-
jogue. Nous le découvrons ensem-
€

 

Signe
astrologique:

Cancer, donc rêveur, manquant
de suite dans ses idées. Difficulté
a accepter que d'auucs ne soient
pas de son avis. Très sensible.
rangé, ordonne avec des envies
foiles d'être desordonné par à
coup.

Age:
Né un treize juillet

Lieu d'origine:
Jonquière.

Qualité:
Lucidite.

Défaut:
“Je devrais suivre de. cour

chant, des cours de piano po
‘écrire ma musique. Lire pour
élargir ma culture. Je devrais …
c'est ma paresse. ma pierre
choppement.” “Je travaille au
“dead line”. Je hais l'idee d'être
bourgeois... et je le suis”.

de

sexe:
“Mot humoristique. Lo: Jus

premières choses qui me préoceu
pe dans la vie. L'agent pa. c
bien arès”

Son étiquette:
Chanteur Yé Yé. (révolue)

Sa nouvelle
étiquette:

Jusqu'ici j'ai fait ce que le
public me demandait. pour lui
plaire. Maintenant qu’il m'aime, je
veux faire ce qu’il me plait pour
pouvoir l’imposer au public et
l'amener à aimer ça.

Le problème:
“Trop peu de gens chez nous,

au Québec, écrivent pour Donald
Lautrec. J'en suis réduit aux ver-
sions et aux adaptations. Mais j'ai
trop fait de “conneries” dans ma
vie. Si l'on m'offre ce qui ne me
convient pas parfaitement. je ne le
prends plus. Je suis devenu très
exigeant.”

Sa femme:
“Souriante. Belle d'âme. avec

une tendresse dans les traits. Un
peu mystérieuse, qui laisse deviner
ce qu'elle recèle et faire naître en
moi le désir d’y aller voir de plus
pres... C'est dur & trouver.”

MAG-« ROYALMOUNT — MONTREAL 307

u

JINCLUS LA SOMME DE UN DOLLAR
POUR MA PHOTO 11” x 14” DE
SEMAINE (DONALD LAUTREC)

NOM

ADRESSE

 

La femme +0:
“Fille recherche la Vicilité. la

maturite… et l'homme l'a rarement
avant 30 ans. Un beau jeune, à
moins de ci-.nve avec elle qu'un
gars de 0 ns plein

d'expérience.”

Son style:
“Sportif. JL ne vais pas dans

les discothèques où le port de la
cravate et du veston est obl.vatoi
re. Si c'est mon veston qu: me
donne le di. d'entrée. Merci!

Son coîfeur:
+ En attendant les con

tr ur hommes à cheveux
les cheveux longs, c'est le

de  l'antiestabltin-"
“ti-système.”

“on utilité:
‘Je sers de poupée. pour le

“ment. Ne le fais pas qui veut.
“ast difficile. Les petites filles qui

+ fini de jouer a la poupée plas
tr: se cherchent des idoles.

< veulent jouer a la femme et
p'--at au DL. Chaud. Elles

se senteal quend même en sécuri-
té parce qu’elles <avene très bien
te Donald ne leur metua pas la
nain dessu: Mais si elles ne
démotissaient pr ma roulotte en
‘urnée, ne pietinuient pas ma

outre et ne déci.trinent pas mus
sétements. ça me soulagerair
quand mém- ut peu.

 

 

Le bag ‘71:

Il a été prouvé par une enquête
récente que 40% des acheteurs de
disques étaient des fumeurs de
“pot”. Alors ce qui marchera
demain stra une sorte de téléthéa
tre en musique: “A long playing
trip”.

Projets:
Un film quebécois. Un microsil

lon. Beaucoup d'émissions T.V....
et l'envie d'être un jour derrière
les camèras pour diriger un “Va
riété”. Terminer mon cours de
pilotage et commencer un cours
de yoga. Je devrais.

“Trouver mon complément et
voir à travers cette femme de
quelle façon l’autre moitié du
monde pense. Communiquer. Je
recherche la tendresse. la tendres

Ventends d'ici les “présents”!

Mireille Lemelin
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Maguitare
Un jour j'ai vu ma guitare
ui fldnait seule dans un coin
le ma chambre.

Elle était triste comme le
matin des jours de pluie.
La poussière commençait à
l'ensevelir au-delà de ma
mémoire.
Je I'ai prise dans mes bras
doucement,
Je lui ai parlé longtemps,
longtemps...
Mais son coeur sonnait faux.
Et j'ai constaté combien elle
avait vieilli.
Elle avait acquis cent années
de solitude
Retranchée  derriere son
masque de bois.
Elle ne se faisait tendre et
douce qu’à moitié,
Elle avait oublié l’autre moi-
tié de ses capacités dans le
temps.
Je-me suis tue et j'ai pensé:
“Comment soigner une guita-
re blessée?”
Puis, pour la consoler, je lui
ai écrit un poème.
Je lui ai écrit mille fois "je
t'aime”,
Je lui ai parlé du passé...
Couchée sur mes genoux, elle
écoutait pieusement...
Puis je l’ai caressée
Et, pour me dire “merci”. elle
m'a fredonné sa plus belle
chanson d'amour.
Les yeux fermés, mon coeur
valsait sur ses toujours.
Mon âme riait de nouveau
avec son amie.
Puis, doucement. le rire s’est
apaisé...
Pour la première fois, sur elle
J'ai pleuré.
Et, dans mes larmes d'oubli,
j'ai vu sur son front
Fleurir comme une rose,
l'Avenir.

Colette Marcoux,
Ste-Marie-de-Beauce

L’Aurore
. ex

printanière
Viens avec moi!
Un pays nous attend
Et nous ne jouerons plus
perdants.
Viens, le printemps commen-
ce à peine chez moi.

Un jour la liberté coulera
dans nos veines.
Le français ne sera plus
jamais en berne.
Car demain nous serons chez
nous.
Oui, le Québec sera a nous!

Viens, le réveil sonne,
Plusieurs sommeillent encore.
Mais pour le printemps nous
serons tous debout
Et ils auront fini de nous
trainer dans la boue.

La répression sera chose du
assé.
es colombes remplaceront

les vautours
Et notre printemps sera enfin
achevé,
Car nous nous posséderons
pour toujours.

Viens, la marée montante
monte.
Les Québécois redeviennent
québécois

t la fierté remplace la honte.
La fontaine de la liberté
coule, va, bois!

Cochise

Fleur jolie
Petite fleur jolie
Il te faut me pardonner
De t'avoir cueillie
Car je n’ai pu résister
De te prendre, là dans ma
main
Tu es si belle
Dans ta corolle de satin
Presque trop belle
Mais je t'en supplie
S'il te plait, reste belle encore
Toute la nuit jusqu’à l'aurore
Car j'aimerais que tu viennes
ce soir
Porter avec moi de l’espoir
Quelque peu d'amitié et
beaucoup de soleil dans le
coeur
De quelqu'un qui a tout à
coup connu l'effroi et la peur.

Jean-Claude Héon
Tracy, Qué.

Peux-tu?
Peux-tu dire combien de
gouttes
Il y a dans un nuage?
Alors tu ne peux dire
Combien il y a de larmes
dans mog coeur.
Peux-tu voir l'étendue de ma
peine?
Alors tu ne peux voir
Combien je t'aime.
Peux-tu voir de mes yeux
La trace de mes pleurs?
Alors tu ne peux imaginer
Combien je peux t'aimer.
Combien de larmes par jour.
Combien de rêves par nuit.
Ah! je ne sais plus.
Tu ne peux effacer
Toutes ces larmes coulées
Lorsque tu m’as trompé
Car tu ne peux dire
Combien j'ai pu souffrir.

Léna
Ottawa

Je suis
séparatiste
Je suis séparatiste,
J'ai goûté à la matraque
De la grosse police aux gants
blancs.
Raison: j'ai les cheveux
longs,
J'ai une barbe. je suis sépara-
tiste.
Ca me fait penser à “Z”.

Les gaz lacrymogènes me
font
L'effet du pot. Mais le pot
Coûte moins cher en coups.
Ca sent le spaghetti atomi-
que.
Ca pollue!

Je suis séparatiste,
Ca me fait penser à “Z"
Mais “Z” c'était “ben mieux
amanché”.

Ignace

Les Heures
J'aime entendre pleurer les
heures
Elles s’écoulent de ma vie
En sillons de pleurs
Faisant les jours et les nuits
Faisant mes joies et mes
peines
Elles cherchent dans l'oubli
Les remords qui reviennent.

J'allaite des mots sans vie
Pour que les heures qui les
déchirent
Revivent après la mort
Comme les branches qui
dégivrent
Sous un soie. trop fort.

Christiane,
Montréal, Qué.
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Vous ferez mille conquêtes
avec cette robe en ratine
mauve foncé dont le décolleté
est des plus généreux.

Nous vous suggérons pour
l’automne cet ensemble tuni-
que et pantalon “corsaire”
bouffant de style cosaque. Le
tow est en velours brun fon-
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Une circonstance se

présentera cette semaine

 

ERLE Y
Votre imagination

vous jouera de mauvais

 

Ne vendez pas la peau

 

*
Votre situation finan-
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La mode nous à pouf
Faatomne une nouvelle longueur

   

l'eau, à pied.

 

 

  

 

 

Département ‘S’
Dansles capitales d'Europe,
trois super-détectives
trouventles solutions aux
crimesles plus mystérieux, aux
meurtres les plus déroutants
le mardi à 20 heures
encouleur
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Louise

La critique,
ca m’agace réellement

Je me demande quelle valeur posséde la critique dans
une société où tous se font juges des principes basés sur la
logique et des valeurs humaines indiscutables. L'inaccessible
des temps passés est détruit par une opinion non réfléchie.
sans le fondement où peut s'édifier un état de vie nouveau.

La critique forme l'opinion de la masse avant même
qu'elle ait pris conscience du fait contesté, elle dévie un
esprit de son véritable cheminement sur la formation d’une
opinion, elle nous retire la liberté de penser, attaquant ainsi
l'homme au plus profond de ses droits fondamentaux, enfin
elle soulève des “anti-critiques” dures et peut même ruiner
une réputation des mieux établies.

Nos journaux devraient relater des faits en faisant
sentir le moins possible la personnalité du journaliste qui
rédige l'écrit.

Cette catastrophe est d'autant plus grave que plusieurs
citoyens ignorent leur facilité d'acceptation des critiques
toutes faites. Ce fait dénote une paresse intellectuelle, un
manque de réflexion qui doit aboutir infailliblement à un
bourrage de cerveau en règle.

Quand il faut faire la critique de la critique, il est
temps de s'interroger, de chercher, car la réflexion aura
toujours une place de choix dans notre vie et les gens réflé-
chis seront les plus choyés.

Une contestataire

Et oublier...

Ca m'agace de me lever de bonne heure le matin pour aller
à l'école.
Ca m'agace de mettre le costume d'école quand je pourrais
y aller en “jean”.
Ca m'agace d'arriver en retard et de me faire sermonner.
Ca m’agace que les professeurs me répètent sans cesse:
“Sors de la lune!”
Ca m’agace de diner sur le pouce pour retourner en
classe...
Ca m'agace de regarder la télé en entendant mes frères se
chamailler.
Ca m’agace quand maman doit faire quelques courses et
que je dois surveiller les plus jeunes.
Ca m'agace de voir papa aller si vite en voiture quand il y
a tant d'accidents.
Ca m'agace de voir ma grande soeur toujours au téléphone
avec ses amies.
Ca m'agace de voir mon frère me taquiner sans cesse.
Ca m'agace d'aider maman à la vaisselle.
Ca m'agace de partager ma chambre avec ma grande soeur
qui se croit tout permis.
Ca m'agace de ne pouvoir sortir plus tard le soir quand
mes amies rentrent à l’heure qu'elles veulent.
Ca m’agace de ne pas avoir un million à dépenser.
Ca m'agace de donner son bain au bébé de la famille, qui
éclabousse tout.
Ca m'agace de faire ma chambre le matin quand je pour
rais sortir.
Ca m'agace de refuser une sortie à une amie parce que je
dois garder.
Ca m'agace quand une permission m'est refusée parce que
je suis trop jeune.
Ca m’agace de penser que plus tard je devrai travailler.
Puis me marier.
Et oublier.

Louisa Vendette
Montréal, Qué.
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“7 Athlétisme
Les lancers

Il existe quatre genres de lancers athiétiques: lepoids, le disque, le

javelot et le marteau. Ils consistent essentiellement à projeter l’engin le

plus loin possible. Le classement des concurrents en compétition est

déterminé par la distance parcourue par l'engin avant de toucher le sol.

Des règlements très précis régissent les différents lancers et définissent

les conditions que doivent remplir les gestes pour être jugés valables.

Ces règlements définissent aussi:
1—  L'engin: son poids, sa forme, sa taille et même sa matière.

2—  L'aire d'élan: l'endroit d'où l’athlète doit exécuter son lancer.

3—  L'aire de chute: l'endroit dans lequel doit retomber l'engin en
fin de trajectoire. ; ;
4— La manière de lancer: c'est-à-dire avec une ou à deux mains,

de telle ou telle façon dépendant du genre de lancer. A
Les lois de la balistique régissent le lancer dès que l'engin a quitté

la main du lanceur. Il est donc important pour l'athlètede connaître ces

lois pour une meilleure compréhension de la technique des lancers.

Cette technique est intimement liée aux conditions mécaniques qui
assurent la plus longue trajectoire du poids, du disque, du javelot ou
du marteau tout en restant dans les limites des réglements.

Le mouvement de
l'engin en l'air

Plusieurs facteurs vont influencer la distance de projection de l’en-

in.
‘ — La vitesse: plus la vitesse est grande et sa direction voisine de
45 degrés, plus longue sera la distance franchie par l'engin.

— La résistance de l'air: les règlements nous interdisent de modi-

fier la forme des engins pour les rendre plus aérodynamiques afin d'en

diminuer le freinage. On doit donc les lancer de façon à ce qu’ils
offrent la plus petite surface à l'action contraire de l'air.
— Le poids: plus la pesanteur de l'engin augmente, plus l'on doit

déployer de force (poussée) pour lui donner la même vitesse.

L'action du lanceur

Pour réussir à projeter l'engin avec la plus grande vitesse et dans
les meilleures conditions d'angle, de hauteur et de position, le lanceur
doit lancer avec tout son corps.

Par expérience on sait qu'on lance moins loin avec la main seule
qu'avec le bras; et qu'instinctivement, pour lancer un caillou plus loin
par exemple, on prend quelques pas d’élan.

Tout lancer comporte un élan durant lequel le lanceur se déplace
en tenant l'engin, acquérant ainsi une certaine vitesse et une détente
lorsqu'il se bloque sur sa jambe avant, laissant l'engin continuer par
une poussée des muscles qui en augmente la vitesse tout en lui assurant
la meilleure direction de projection.

 

Les réponses au

quiz-voyages

Clubs Méditerranée: Maroc, Israël, adel ,
Tahiti, Suisse. raël, Guadeloupe

Fromages: Allemagne, Italie, Suisse, France, Grèce.

Etats indépendants: Andorre, Liechtensten, Vatican,
Monaco; San Martin.

Iles: Barbade, Haiti, St-Vincent, Guadeloupe, Anguila.
. Etes-vous qualifié? Multipliez vos bonnes réponses par

5 points et si vous obtenez:

De 85 à100 points: vous êtes très compétents: vous
avez les qualifications d'un bon agent de voyages. Vous
êtes de la Classe A.

De 70 à 85 points: Vous êtes assez érudit. Faites des
efforts pour vous intéresser. Vous êtes sur le chemin de la
compétence. De la Classe B.

De 50 à 70 points: Regardez autour de vous... intéres-
sez-vous et surtout lisez. C'est ainsi que les futurs voyages
se préparent.

, , Moins de 50 points: Ne voyagez jamais seul, vous ne
jouiriez pas de votre voyage. Joignez-vous plutôt à un
groupe. Votre classement: Classe D.

Et à la semaine prochaine...  in a
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